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Le mot de la fin

L’heure du Bilan

Après 60 mois d’exécution, le projet DACEFI-2 est en passe de se clôturer. Il est 
relativement gratifiant de procéder au bilan, car il présente de nombreux résultats 
très satisfaisants, une série de constats interpellants et une liste de recommandations 
en phase avec les principales préoccupations du Gouvernement gabonais.

L’évaluation indépendante finale qui s’est déroulée en novembre 2014 confirme 
le caractère satisfaisant à très satisfaisant de la pertinence, de l’efficacité, de l’impact 
et de la viabilité technique du projet. 

Si nous pouvons être fiers de la réussite et de la production du projet, dont 
une partie est présentée dans cette ultime lettre d’information, nous devons être 
conscients que la dynamique de gestion participative des ressources naturelles, et la 
foresterie communautaire en particulier, n’en sont qu’à leurs débuts.

L’expérience du projet DACEFI a abouti à la mise en place et à l’expérimentation 
d’un cadre légal progressivement adapté au contexte socio-économique des 
communautés rurales. Les premières forêts communautaires ont été créées et sont 
fonctionnelles, mais le caractère pilote de notre démarche nous a contraints à une 
intervention très localisée. Nous maîtrisons toutefois parfaitement les conditionnalités 
de la reproduction de cette expérimentation à une échelle nationale. Car il s’agit bien 
de l’objectif dont il est question à ce jour et qui doit désormais animer nos débats. Les 
réalisations du projet et l’héritage institutionnel et technique qu’il lègue n’auront de 
sens que s’ils sont utilisés et diffusés largement dans un futur proche.

La dynamique est bien en route, et supplante d’ailleurs celle des autres pays 
de la sous-région. A l’heure où les institutions techniques et politiques évoquent 
l’intérêt de la foresterie décentralisée, il est indispensable de conserver cette allure 
soutenue, afin de devenir un exemple en Afrique en matière de gestion participative 
des ressources naturelles.

Après avoir parcouru cette dernière lettre, je vous encourage à rejoindre les 
différents sites Internet évoqués en fin de document, afin de pouvoir accéder à 
l’ensemble de la documentation, des supports et des réalisations du projet. Ils sont 
libres de droit et à vocation de partage.

Au nom de l’ensemble de l’équipe qui a oeuvré pour l’émergence des forêts 
communautaires au Gabon, je ne peux que vous remercier d’avoir été de plus en plus 
nombreux à soutenir cette intiative. Puissent les outils à disposition vous servir au 
mieux dans vos entreprises.

Je souhaite également adresser nos remerciements à l’Administration en 
charge des Forêts pour cette longue collaboration, et bien entendu à l’ensemble des 
communautés partenaires du projet DACEFI, qui ont fait preuve d’une persévérance 
exemplaire et d’une détermination d’acier. Qu’elles puissent sereinement continuer 
d’oeuvrer pour un meilleur quotidien.

Excellente lecture,

Quentin Meunier
Coordonateur du projet DACEFI-2
Nature+

photos :

Une équipe pluridisciplinaire servant 
la naissance des premières forêts 
communautaires, afin que les populations 
rurales exploitent durablement leurs 
ressources au profit de leur village.
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Première demande 
de création d’une FC

Atelier national 
sur les FC

(Normes de gestion)

Adoption de 
l’arrêté n°018 
(création FC)

Guides méthodologiques :
Méthodologie de délimitation et 

d’inventaire

Attribution 
des premières FC 

au Gabon

Adoption de 
l’arrêté n°106 

(réservation d’une FC)

Chronologie 
des avancées

 institutionnelles majeures

année 1 année 2 année 3 année 4 année 5

Création d’une Direction des 
Forêts Communautaires

Création de l’Agence 
d’Exécution des 
Activités de la 

Filière Forêt-Bois

Réunion de 
concertation DACEFI et 
Ministère en charge des 

Forêts

Réunion de 
concertation DACEFI et 
Ministère en charge des 

Forêts

Réunion de 
concertation DACEFI et 
Ministère en charge des 

Forêts

Réunion de 
concertation DACEFI et 
Ministère en charge des 

Forêts

Fiche Technique DACEFI
(FT 1)

Bois abandonnés

FT 2
Superposition 

de permis

FT 3
PGG vs FC

FT 4
Normes

d’inventaire

FT 5
Charges 

forestières

FT 6
Révision 

arrêté 018

FT 7
Espaces claniques

FT 8
Révision du PSG

Fiche de révision et de 
suggestions 1 & 2

Atelier de lancement du 
projet DACEFI-2

(juin 2010)

Rapports techniques DACEFI

DACEFI-2 : mais qu’est-ce qui s’est passé ?
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Chronologie 
des principales 

productions techniques

Lettres d’information (16)

Processus de 
foresterie sociale
(sensibilisation)

Valorisation de 
bois abandonnés
(vulgarisation)

Promotion des femmes
(sensibilisation)

année 2année 1 année 3 année 4 année 5

Barèmes de cubage
(2 guides techniques)

Espèces protégées
(vulgarisation)

Organisation de 
l’association

(sensibilisation)

Vous 
êtes 
ici

Avantages et incon-
vénients d’une FC
(sensibilisation)

Lancement du 
projet DACEFI-2

(juin 2010)

Réservation et création 
d’une FC

(vulgarisation)

Bananeraies
agroforestières

(guide technique)

Articles scientifiques (publications internationales seulement)

Guide des arbres 
du Gabon (en cours)

(guide technique)

Publications disponibles sur www.omnispace.fr/dacefi2 et www.natureplus.be

DACEFI-2 : mais qu’est-ce qui s’est passé ?

Documents de 
capitalisation 
(synthèses)
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16 villages appuyés800 villageois formés

+ de 120 villages sensibilisés

4 Forêts Com. créées (plus 3 en instance)

+ de 1000 écoliers sensibilisés à l’environnement

2 maquettes interactives développées

3 guides techniques conçus

36 missions d’expertise nationales et internationales

1 logiciel développé (MapVillage)

56 formations technqiues dispensées

+ de 10 000 plants forestiers produits + de 100 séances avec les Eaux & Forêts

8 fi ches techniques pour l’Administration+ de 6000 bananiers plantés 9  FC délimitées 12 supports didactiques conçus
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DACEFI-2 en chiffres... ...et en images

115   cartes produites
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Et après DACEFI-2 ?

Marier recherche et développement a permis 
d’atteindre des résultats réellement novateurs 
et originaux. 
Grâce à la pluralité et à la mixité de nos équipes, 
les échanges ont été très enrichissants, au 
plus grand bénéfice du législateur et des 
communautés rurales.

Jean-Louis Doucet, Professeur à Gembloux Agro-Bio Tech

DACEFI-2 : parole aux acteurs

Faire partie de l’équipe DACEFI-2 a été une 
expérience très enrichissante, elle m’a ouvert 
l’esprit sur la foresterie et la gestion des 
hommes. Je crois que les communautés ne 
pourront s’en sortir que si l’administration 
après la fin du projet DACEFI-2 assume ses 
responsabilités vis-à-vis de la population.        

Rachelle Angone, animatrice du projet DACEFI-2

Le contact avec les populations et les 
échanges d’expérience à la fois avec les 
collègues et les partenaires dans les divers 
domaines et problématiques que le projet a 
abordés m’ont fait évoluer humainement et 
professionnellement. Je me sens plus sûr de 
moi et mieux armé pour travailler en équipe ou 
accompagner les populations rurales. 

Sostène Ibinga, agroforestier du projet DACEFI-2

Un bagage technique adapté et une véritable 
fibre sociale sont deux atouts indispensables 
pour accompagner une forêt communautaire. 
Renforcer l’administration des Eaux et Forêts 
sur ces deux plans est une activité à laquelle 
s’est consacré le projet DACEFI-2 dans le 
but de favoriser la mise en œuvre d’une 
foresterie communautaire à la fois durable et bénéfique au 
développement local.
Sylvie Boldrini, assistante technique du projet DACEFI-2

L’initiative du projet DACEFI est louable. 
Cependant, les choses piétinent. Il faudrait donc 
que les populations s’imprègnent de la notion 
de communauté, c’est-à-dire vivre ensemble. 
A partir de là, elles pourront capitaliser ce 
que le projet leur a apporté, notamment les 
formations en menuiserie.
Emery Ulrich Kassa, formateur en menuiserie et construction rurale

Les avancées sont encourageantes mais les défis 
restent nombreux si le Gouvernement gabonais 
souhaite établir une foresterie communautaire 
adaptée au pays. A titre d’exemple, un canevas 
de Plan Simple de Gestion doit être légalisé 
rapidement et surtout rester accessible aux 
communautés. 
Carl Moumbogou, ingénieur aménagiste du projet DACEFI-2

Le projet DACEFI a permis de faire un pas en 
avant décisif en Afrique centrale, à l’heure où 
la foresterie décentralisée est promue dans 
toute la région. 
L’héritage du projet, qu’il soit technique ou 
institutionnel, est important et doit alimenter 
les dynamiques dans les autres pays.

Quentin Meunier, coordinateur du projet DACEFI-2

Je pleure le départ de DACEFI qui nous a donné 
des formations sur tellement de choses. Il nous 
a montré comment mieux planter le manioc, la 
banane, comment choisir les rejets de bananiers... 
Mais le projet nous a bien formés et à notre tour 
nous pouvons aussi former les autres.

Agnès Nzé Medzo, chef du village d’Ebyeng

Mon expérience m’amène à constater que 
lorsque l’encadrement des ONG disparait, la 
motivation des villageois retombe. 
Mon souhait est que ce projet continue de 
soutenir les associations et multiplie les 
formations.

Dieudonné Nguéma, formateur-didacticien en exploitation forestière

Le projet DACEFI-2 s’est attaché à suivre les 
communautés les plus motivées en prêtant 
attention à ne pas être le moteur mais 
bien un soutien et un relai de qualité avec 
l’administration. Ces liens existent, il faut 
souhaiter qu’ils perdurent avec le temps.

Amélie Morin, cartographie et base de données du projet DACEFI-2

Ma participation en tant que consultant externe 
au projet DACEFI-2 m’a permis de comprendre 
l’intérêt d’accompagner les communautés 
villageoises dans l’émergence de leur forêt 
communautaire. Au terme de ce projet et après 
ce long chemin, vivement que les villageois 
voient leur forêt communautaire accordée.

Mack Cherry Bubale Bu Mackobu, formateur en menuiserie

Je suis très content et reconnaissant d’avoir 
été formé bien que je sois un vieux retraité 
au village. Les formations telles que la 
comptabilité, l’abattage et sciage m’aident et 
font que je ne sois plus dépendant des autres 
pour les plantations ou la construction.

François Ensema, villageois d’Ekorédo, Moyen-Ogooué

Informer et former les populations rurales 
en agroforesterie a favorisé l’acceptation 
et l’appropriation de techniques nouvelles. 
Ceci a jeté les bases d’une foresterie sociale, 
qui je l’espère débouchera vers une gestion 
équitable, harmonieuse, raisonnée et durable 
des fruits issus de la foresterie communautaire 
en Ogooué-Ivindo, au Gabon.

Basile Boukouendji, agroforestier du projet DACEFI-29/14

Le projet et les formations sont d’une 
importance capitale, car cela permet aux 
villageois d’acquérir des connaissances sur les 
plans professionnel et personnel. 
Mon souhait est de pouvoir renouveler cette 
expérience pour le bien des jeunes Gabonais.

Jacques Owono, technicien spécialiste des scies mobiles
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Et après DACEFI-2 ?

Les formations en abattage contrôlé et en 
sciage artisanal ont été des meilleures. 
Les stagiaires, Hommes et Femmes, ont trouvé 
le courage nécessaire à la maîtrise des outils 
d’exploitation du bois.

Jean-Marie Mavoungou, technicien en sciage artisanal

DACEFI-2 : parole aux acteurs (suite)

Les communautés connaissent le code 
forestier et le cadre légal qui instituent les 
forêts communautaires. D’autre part, les 
écoliers ont pris conscience de l’importance de 
l’environnement dans lequel ils vivent et savent 
désormais pourquoi ils doivent le protéger.  
    

Anant Angwé Allogho, animateur du projet DACEFI-2

Le projet DACEFI a permis mon épanouissement 
tant sur le plan intellectuel que social. 
Il m’a permis non seulement d’obtenir 
mon diplôme d’ingénieur agronome, mais 
également d’apprendre beaucoup sur la 
mise en place et la gestion des forêts 
communautaires, ainsi qu’en agroforesterie.

Charlène Ignanga, agent de l’IGAD à Libreville

Dacefi prend fin, mais au Gabon tout commence 
pour les forêts communautaires : apprentissage 
de la gestion, de la commercialisation, gestion 
des conflits, arbitrages et palabres...il faudra 
beaucoup de patience et de sagesse au sein 
des communautés. L’aventure ne fait que 
commencer!
 

Cédric Vermeulen, professeur à Gembloux Agro-Bio Tech

La botanique est une discipline délaissée au 
Gabon. Le projet DACEFI aura permis de la 
promouvoir, et de donner à des villageois des 
connaissances indispensables pour la gestion 
de leur forêt.

Augustin Moungazi, botaniste retraité
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La collaboration entre le projet DACEFI et la 
Direction des Forêts Communautaires aura 
permis de poser les bases de la foresterie 
sociale au Gabon en faisant avancer le cadre 
reglementaire et législatif. Ceci a permis 
de mettre en place les premières forêts 
communautaires du pays.

Guy-Serge Boudiala, agent de la Direction des Forêts Communautaires

DACEFI-2 a eu un impact énorme sur le terrain 
ainsi qu’au niveau institutionnel. Avoir de réels 
résultats sur le terrain n’est pas chose facile, 
mais ce projet a démontré qu’en mettant les 
communautés devant leurs responsabilités et 
en n’appuyant que celles qui ont démontré une 

vraie volonté, les projets communautaires peuvent réussir. 
Bas Verhage, coordinateur des programmes du WWF-Gabon

Le défi de mettre en pratique la foresterie 
communautaire est très enrichissant, tant sur 
le plan humain que sur les aspects techniques.
J’ai vraiment apprécié d’être activement 
impliquée dans les 2 phases de DACEFI en 
assurant, depuis la Belgique, la coordination 
des équipes et des activités. L’enjeu consiste 
maintenant à partager l’expérience de ce projet pilote et de 
capitaliser ses acquis.

Michèle Federspiel, coordinatrice Nature+

La foresterie communautaire promue par le 
projet DACEFI est une source de développement 
pour le pays. Elle est une chance pour le monde 
rural de s’émanciper.

Prince Nsole Biteghe, agent des Eaux et Forêts

Ce qu’il faut retenir, c’est que ce projet a 
beaucoup oeuvré dans la matérialisation du 
concept de foresterie communautaire au 
Gabon. Il a notamment contribué à l’élaboration 
des textes administratifs, réglementaires et 
législatifs dans ce domaine. Il a mis en place 
un Comité Technique chargé de refléchir 
et d’anticiper les écueils que la foresterie 
communautaire pourrait rencontrer dans sa 
phase de mise en oeuvre.
Il revient maintenant à l’Agence d’Exécution des Activités 
de la Filière Forêt-Bois d’accompagner les titulaires des 
forêts communautaires dans la mise en oeuvre des Plans 
Simples de Gestion.
Thomas Mvou, chargé d’Etudes à l’Agence d’Exécution des 
Activités de la Filière Forêt-Bois

L’œuvre de DACEFI a été pour la communauté 
de Nzé Vatican, qui est l’un des villages 
accompagné par le projet, une solution idéale. 
pour la création de sa forêt communautaire. 
Ceci permet de répondre aux objectifs du 
Gouvernement, à savoir le développement des 
communautés villageoises. Car l’Etat seul ne 
peut pas tout faire.
Raphaël Zoamakanda, chef de canton Bonga, président de 
l’association Matémangue Ma Nzé

A travers le concept de forêt communautaire, 
le WWF entend renforcer sa stratégie de 
conservation des écosystèmes forestiers en 
faisant des populations locales les acteurs 
de la gestion. Ils sont les maîtres de leur 
terroir, et peuvent en tirer les fruits pour le 
développement de leur village.
Marthe Mapangou, directrice nationale du WWF-Gabon

Le projet DACEFI a mené une initiative 
intéressante en incitant des associations à 
produire et à vendre des plants forestiers aux 
exploitants. Ce serait bien que ce genre 
d’initiatives puisse être réitéré non seulement 
dans le cadre des forêts communautaires mais 
aussi dans celui, plus général, de l’aménagement 
durable des forêts. 
Johnson Banguerem, aménagiste dans le secteur privé
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 L’association Ebyeng-Edzuameniène que je préside a obtenu 
l’attribution de la première forêt communautaire du Gabon il y a un 
an. Depuis, nous avons commencé à mettre en œuvre notre plan 
simple de gestion. Nous avons collecté des produits forestiers non 
ligneux et vendu des plants forestiers au bénéfice de l’association. 
Nous avons installé douze hectares de plantations forestières et 
agroforestières et ainsi changé notre façon de gérer la forêt. Après 
un an de travaux, nous avons commencé à dégager des revenus qui 
ont permis la construction d’un logement pour l’infirmier du village. 
C’est notre développement, et c’est ce que nous cherchions.
 La création des forêts communautaires, nous en témoignons, 
est un vrai bienfait pour les communautés organisées. Elle leur 
permet de se responsabiliser. Elle peut créer des emplois sur place 
et promouvoir le développement local. 
  Aujourd’hui, nous demandons à l’Etat de continuer à soutenir 
les communautés. Nous lui demandons d’encourager celles qui 
s’intéressent à la création des forêts communautaires en facilitant 
la légalisation de leur association et en leur apportant un soutien 
continu.

Elie-Nloh Hubert-Bled, 
Chef de regroupement Ebyeng-Edzuameniène-Mbès
Président de l’association Ebyeng-Edzuameniène (A2E)

Le mot de la fin...
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